3.41. Vive Into the Wild – Corrigé
1. Au travers de quel type de lien social l'auteur du texte analyse-t-il, d’une part, N.et son escapade, et d’autre part, Le groupe de ceux qui le cherchent et l'accueillent à son retour? Justifiez vos réponses. (5 points)

Pour l’auteur la décision de l’auteur marque son sentiment d’indépendance vis-à-vis du groupe, ce qui est une caractéristique du type de lien social « Gesellschaft » tel qu’il a été décrit par Tönnies. Selon lui, priver N. de son escapade serait s’opposer au « droit le plus fondamental de tout Homme », or c’est un autre trait de ce type de lien social que de reposer sur « un système conventionnel de règles ». Enfin, la remarque de l’auteur « le monde appartient à tous et chacun est libre d’être et de faire ce qu’il veut, tant et aussi longtemps qu’il ne blesse personne », oppose son point de vue à celui de « la meute ». La première partie de la phrase, faisant référence à la liberté de tous et du monde (entier) peut être mise en lien avec l’universalisme qui caractérise la Gesellschaft. Alors que la dernière partie sur le fait de ne blesser personne est à liée à la solidarité/fraternité superficielle qui caractérise la Gesellschaft, dans laquelle le plus que l’on puisse attendre est le respect de son intégrité physique.
Quant à ce qu’il nomme « la meute », ou le groupe de personne cherchant à le retrouver, la manière dont il les caractérise est plus proche du type de lien social « Gemeinschaft ». En effet, on retrouve de nombreux traits de ce type de lien social dans son opinion. Premièrement, selon lui, leur but est de le « l’écarter de toute marginalité », ce faisant, l’auteur entend que N. se serait éloigné des valeurs communes de la communauté et que celle-ci aurait à cœur de rapidement les lui rappeler. Ces valeurs communes ont une grande importance dans le lien communautaire. Ici, selon l’auteur, il s’agirait de suivre une « ligne de vie traditionnelle » (étude, travail, mariage, enfants). Cette insistance sur le « faire comme tout le monde » renvoie aussi au conformisme et particularisme qui caractérise la Gemeinschaft. On voit par l’intensité de l’activation de la communauté, suite à sa « disparition » décrite par l’auteur, la force très importante du lien communautaire. Enfin, le fait qu’il suppute qu’il ait été « couvert de câlins et de messages gentillets » à son retour montre d’une certaine manière que ce qui unirait ce groupe est l’affection, un autre trait de la Gemeinschaft.
2. En étant attentif aux termes utilisés, à leur connotation, aux valeurs mises en avant ou ridiculisées, analysez le rapport de l'auteur aux deux types de lien social élaborés par F.Tönnies ? Est-il le même que celui de Tönnies ? (1 point)
On voit bien par cet article d’opinion que l’auteur est plus favorable aux traits de la Société que de la Communauté. Selon lui, priver N. de son escapade serait s’opposer au « droit le plus fondamental de tout Homme », une privation injustifiable. De plus, Le terme de «meute», assez péjoratif vu ses connotations animales fait partie des indices de son rejet de la Gem. Dans le texte ainsi que dans sa conclusion, on voit qu’il s’oppose au comportement de la communauté qui cherche à le faire revenir : « Je n’en revenais pas ! » ou encore « La meute se réjouit de son départ, je m’en attriste. » Il accuse également cette communauté de mener une « traque absurde et immorale ». Un vocabulaire très péjoratif qui ne masque pas l’accusation qu’il sous-entend. 
Ce jugement de valeurs porté sur les deux types de lien social est l’inverse de celui porté par Tönnies. En effet, celui-ci a plus tendance à attribuer des traits positifs et à valoriser le type de lien communautaire.
3. L'analyse faite par F. Tönnies de la modernité permet-elle de comprendre vos réponses à la question 2 à propos de l’avis de l’auteur sur ce fait divers ? (2 points)
Selon Tönnies, alors que le lien social communautaire appartient au passé, la modernité se caractérise par l’hégémonie du lien de type Gesellschaft. La logique marchande tendrait à dissoudre le premier type de lien et, en parallèle, ce même type de lien se ferait coloniser par le lien Gesellschaft et son individualisme.
Si on suit Tönnies, on peut bien s’attendre à ce que l’opinion majoritaire - portée ici par l’auteur, qui est relayé par la presse, en soutien d’un individu portant des valeurs de la Gesellschaft (qui est parti tout seul) - est bien de l’ordre des valeurs de la Gesellschaft.
4. Quelle critique faite à F. Tönnies pourrait être alimentée par les arguments avancés dans cet article d’opinion ? (2 points)

L’avis de l’auteur de l’article rejoint la critique qui a été faite à Tönnies sur les dangers de la communauté et notamment la destruction de l’autre qu’elle implique. On voit ici comment celui-ci critique la tentative de « la meute » de « forcer la normalité et l’écarter de toute marginalité ». On a aussi reproché à Tönnies de ne pas voir les bienfaits de la Gesellschaft. Or, ici, ces bienfaits sont affirmés par l’auteur : la possibilité d’être soi-même, authentique, avec le primat de l’individu sur le collectif. 
